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     e petit poisson rigolo se rencontre un peu partout sur nos côtes, en 
Manche, mais aussi en Méditerranée. Il vit sur les fonds rocheux couverts 
d’algues, surtout dans les trous et les crevasses de 3m jusqu’à environ 30m 
de profondeur. 
La Blennie n’a pas de vessie gazeuse, elle ne sait donc pas nager en pleine eau 
et reste toujours près du fond. Elle utilise ses nageoires comme de 
minuscules béquilles pour dresser sa tête, mais aussi pour se déplacer. Elle 
glisse sur ses nageoires qu’elle utilise alors comme des coudes.  
La Blennie s’approprie un abri et défend son territoire coûte que coûte, 
surtout contre d’autres représentants de la même espèce, même contre des 
poissons plus gros qu’elle, voire même un plongeur… 
Ce petit poisson coloré aux dessins très contrastés en Méditerranée, est 
souvent plus clair, avec une coloration caramel uniforme en Manche et en 
Atlantique. Il dispose de tentacules branchus sur la tête. Ces tentacules 
sont beaucoup plus imposants chez le mâle que chez la femelle.  
La Blennie n’a pas d’écailles, sa peau est recouverte d’un mucus gluant, d’où 
sont surnom de « baveuse ». Vous remarquerez également ses grosses lèvres 
qui cachent une bouche pourvue d’une puissante dentition. 
Elle se nourrit de petits invertébrés benthiques (vivant sur ou à proximité du 
fond) variés tels que les oursins, les crustacés, les mollusques, les vers mais 
aussi de quelques anémones telles que les marguerites de mer. Pour équilibrer 

 son repas, la Blennie  accompagne 
généralement celui-ci de quelques 
« légumes », comme les algues. 
Cette espèce est ovipare. Le mode 
de reproduction est sexué, et a 
lieu une fois par an au printemps. 
C’est le mâle qui s’occupe de la 
ponte.  Le mâle prépare un nid pour  
les œufs qui sont déposés  par  la femelle  au sein  d’une cavité 
(bouteille, trou dans une roche, etc..). Une fois la ponte effectuée, 
le mâle défend celle-ci contre les agresseurs et y apporte des soins 
réguliers. Il ventile les œufs avec ses nageoires pour leur apporter 
de l’oxygène. Les larves auront une période pélagique (évolution dans 
l’eau) assez longue avant de toucher le fond où les larves resteront 
jusqu’au développement du futur poisson. 

 
La Blennie est un poisson curieux et peu farouche (tant qu’on ne 
l’agresse pas) qui se laisse facilement observer. 

 

 
 

 

 

Origine du nom : 
Parablennius Gattorugine : du 
grec Blennos qui veut dire 
« morveux » ou « visqueux » 
d’où son surnom de « baveuse ». 
 

 

 Blennie = Tompot Blenny 


